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Simpson et « Monty » ont le sourire 


23 prisonniers et déportés 


évadés d 


Autriche 


arrivent à Paris 


ées du M-N.P.G.D., 
tricolore 


des wagons. 

Le convoi comportait 
prisonniers de guer 
EL trois à 


ires, à quelques jours 
intervalle. 


L'aide des partisans 
yougoslaves 


Evadés des kommand 

fois avee la complicité 

Arichiens, ils ont rejoi 

Slavie où les partisans les pri- 
harge. 


eres 
Le: 
Ainsi 800 kilomètres à pied, gui- 


ouveau convoi de rapatriés 
is, hier. quatorze, cette nuit, ils étaiént vingt-trois се ma- 
rquer du train de Marseille. 


dés par les partisans, dans les 
montagnes neigeuses, ауес de 
vieilles chaussures aux semelles 
vieille date. Les An- 

л 


isirent 
embarqués 


ans manger 


et au garde à vous 


Parmi les trois déportés poli- 
tiques, l'un t 


» J'ai été interné au camp 


puis fai été 
jo 


Г 
14 


| А Rheydt, 


schWeiler 


Neuss 
Ooderirchen 


Les combats continuent 
dans Duren 


о 


points du front 


tantes formations 
ennemies ont 
Roer h 


tirs d'artillerie. 


А Julio 
vieille citodelle. 


Vélodrome d'Hiver, à 
au sujet du ravitaillement. 
1 у en avait presque 


Trente mille Parisiens a 
réunion organisée par le C.P.L. 


LE MEETING DU Є. 


Malgré l'occupation et Abel Bonnard 


“pire que les Allemands”, les collections 
de nos musées sont intactes 


Vingt ans et des millions d'heures d'ouvriers 
pour reconstruire nos monuments détruits 


subies ou des restaurations à effectuer, on ne peut encore y 


Le au chim ron 
ге 

эде est celui des dégats 

aux monuments historiques clas- 

sés avant fin juin 1940 : un mil- 


bos- 


gace. Et la guerre n'est pas 
sur plusieurs poini 

notre littoral = 
Combien de milliards pour 
peur nos sept cathé- 
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S'ouvrir ? 


vieilles maisons; liberté com- 
plète là où la guerre а fait table 
rase. 


délai nos mon 
, de la guerre pourront 
restaurés. Les 
Beaux-Arts répondent: AU 
MOINS VINGT ANS. 
Mais qu'est-ce que vingt ans 
pour cette institution quatre fois 
centenaire et habituée à compter 


historiques ont 
souffert de la guerre, toutes nos 
maisons royales sont intactes. Et, 
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possédaient d'ailleurs des 
de réparation remarqt 


outillés. 
Jean BOTROT. 
(Suite en page 2) 


Le Reich négocierait 

la libération de hautes 

personnalités politiques 
étrangères ? 


BALE, 24 février. — L'ancien 
conseiller fédéral Musy qui. 
il у a quinze jours avait 
obtenu personnellement де 
Himmier le relâchement et le 
transfert en Suisse, par un train 
allemand, de 1.210 juifs du camp 
de concentration de Theresien- 
stadt, est arrivé à Berne, porteur 
d'une proposition confidentielle 
du gouvernement du Reich of- 
frant la libération du roi Léo- 


d'autres personnalités politiques 
étrangères détenues en Allema- 
gne. 


П est à remarquer que cette 
offre n'est pas adressée aux gou- 
vernements des pays à qui ap- 

t les otages en ques- 


L. 


130.000 PERSONNES 


manifestent au “Vél d'Hiv” 
contre l'insuffisance du ravitaillement 


staient, cet après-midi, au 


utant dehors, boulevard de Gre- 


nelle, où d aut-parleurs 
diffusaient les discours. 

Cette foule compacte était toute 
disposée à réagir. Elle пу та 
ача pas. Elle applaudit vigou- 
reusement les orateurs qu C.P.L. 
qui dressaient des réquisitoires 
contre les administrations fauti- 


| ves et conspua les responsables. 


On entendit successivement M 
Toilet, président du CPL. De- 
niau, président de la Commission 
du ravitaillement dont l'appari- 
tion à la tribune provoqua une 
manifestation d'hostilité organi 
sée par des groupes de transpor: 
teurs, manifestation qui déchai- 
na ies huées du public 

Après eux, d'autres représen- 
tants du C.F.L., M. Betolaud, le 
professeur Debré et MM. Wal- 
deck-Rochet et Lioné, de la Con- 
fédération générale de l'agricul- 
ture, Tournemaine, secrétaire de 


la ‘Fédération des Cheminots, 
Mme Marie Couette, de IAs- 
semblée consultative, et Mme 


Maria Rabaté, du Comité direc- 
teur de l'Union des Femmes fran- 
çaises, exposèrent les revendica- 
tions du public parisien. 

Tous s'en prirent à l'organisa- 
tion défectueuse du ministère du 
Ravitaillement et préconisérent 
les mesures qui devaient remé- 
dier à une situation devenue à 
certains égards tragique. 


L'ordre du jour 


Finalement, l'assemblée approu- 
va par acclamations l'ordre du 
jour qui lui était présenté et di- 
sant notamment : 

« La population parisienne pro- 
teste contre le mauvais ravitaii- 
lement de la capitale. La ration 
de viande est réduite à 90 gram- 
mes I y a moins de beurre et 
moins de sous-produits que lors- 
Que les Boches les prenaient. 


tenté 
troupes du général Simpson. 
Cette contre-ottaque était appuyée par de violents | 
Cependant, 

déclenché un tir de barrage effie 
ont dû battre en retraite apres avoir subi de lourdes pertes. 
les Allemands tiennent 

Construite еп 

a des murs de 15 
d'époisseur et est entourée 


* La population parisienne re- 
tuse d'admettre qu'une telle si 
tuation soit possible en France. » 


(Suite еп page 2) 


Les troupes de la % armée américaine ont élorgi et approfon 
est de la Roer, qui atteint maintenant 3 kilomètres 500 de profondeur et 5 
en un point, Les Américains ont occupé quatre nouvelles localités 
Linnich et Erkclenz ; Korrezzig, à 3 kilomètres ou nord-est de Linnich ; 
mètres ou nord-ouest de Juliers et à 27 kilomètres de Cologne. 

La première surprise passée, 
еттеп! réagi, lançant six contre-ottaques en divers | 
Lo plus violente a été exécutée dans | 
la région de Boslar, ош cours de lo nuit, où d'impor- | 


les Allemonds ont vio- 


Че chars, de batteries autotractées | 
de repousser vers Juliers et la | 


l'artillerie eméricaine с 
Allemands | 


се et les 


encore dans lo 
cette, citadelle 
t de 12 mètres 


154! 
з de hout 
l'un fossé large de 25 à 
30 mètres et profond бе 12 mètres. | 


Les Allemands utilisoient la cita- 
jers еп tont que dépôt 
de ravitaillement еп vivres, armes 
s de leurs positions de | 


dons la ligne allemande de lo Roer. 
DANS LA REGION DE DUREN 


Dons le région de Duren elie- | 
même, се sont les Allemands qui | 
annoncent l'entrée des troupes 
alliées dons la ville, où des com- 
bots sont en cours. Une première 
ligne de déteme allemande serait 
constituée. por lo route Érkclenz- 
Elsdor? etlo dtuxième pur le cours 
de l'Erft. Mais n'oublions pas que 
l'Erft est à peine un ruisseau dont 
la largeur, malgré les crues, ne doit 
pos excéder vingt mètres. 

Ainsi, cette offensive olliée, bien 
appuyée por l'aviation, а forf bien 
débuté. 11 est probable qu'elle va 
s'élargir, Les Allemonds craignent 
en particulier l'entrée en ligne de 
divisions aéroportées. Из n'ont sans 
doute pas tort. 

Les troupes de la 1" armée 
conodienne ont pénétré dans Col- 
cor, abandonné рог l'ennemi 

Dons les secteurs de la 3° armée, 
l'activité continue a été forte. Le 
triangle Sarre-Moselle est nettoyé 
et бе nouvelles traversées de lo 
Sorre ont eu lieu vers Soarburg, 
cependant que la tête de pont б 
l'ouest de la Prüm est à peu près 
complètement réduite et que 
bach a été occupée. Cette offen- 
sive à l'ouest peut amener à des 
résultats capitaux, si les Alliés veu- 
lent bien consentir oux sacrifices 
malheureusement nécessaires et qui, 
finalement, en obrégeont la durée 
de la lutte, s'avèrent économiques 


Après Poznan, Breslau 
est sur le point de tomber 


leur tête de pont sur la 

lomètres 
jal, à mi-chemin ent 
Broich, à 2 kilo- 


ve 
00 


Violents combats 
dans la plaine 
de la Vistule 


il sem- 
leisse 


Sur le front de l'Est 
ble que la bataille de la 


| soit sur le point de se déclen- 


cher. Копіеу aligne son front le 


| long de la rivière et couvre de 


malériel les petites têtes de pont 
qu'il а pu établir sur la rive 
gauche. 

La prise de Poznan, celle 
d'Arnswald et le rétablissement 
ultra-rapide par le génie russe 
des voies ferrées à grand écarte- 
ment en Pologne, vont permettre 
une amélioration sensible des 
communications et du ravitail- 
lement des armées soviétiques 
qui. actuellement, combattent à 
1.600 kilomètres de Moscou ! 


Derniers gros bastions 


Les derniers gros bastions al- 
lemands : Kænigsberg, au nord. 
et Breslau, au sud, sont voués à 
un anéantissement rapide. Déjà 
la Kriegsmarine évacue les gar- 
nisons de Prusse-Orientale où 
Arnstein et Lubenau ont encore 
été prises hier. De même, dans 
les faubourgs de la capitale si- 
lésienne, les Russes sont solide- 
ment retranchés. 

La chute de ces deux grandes 
villes précédera de peu la per- 
cée finale vers Berlin, Dresde е 
Hambourg et les Alliés de l'Est 
et de l'Ouest pourraient bien se 
donner prochainement la main 
| vers Magdebourg, les_hitlériens 
allant finir misérablement dans 
leur réduit montagneux de Ba- 


nés font rage au sud de Dantzig, 
notamment dans l'étroite bande 
de terrain située dans la plaine 
de la Vistule et le cours infé- 
rieur de ce fleuve. Les troupes 
allemandes ont dû зе replier de 


en vies humaines. 


plusieurs kilomètres. 


Depuis 10 heures 


ce matin.. 


Les raids se succèdent sur l’ Allemagne 


LONDRES, 24 février. — L'Allemagne subit aujourd'hui encore 
un des plus sévères bombardements de la guerre. А 10 heures ce 
matin, la radio allemande annonçait que des attaques à bame 


altitude étaient effectuées sur Quakenbruck. 


au sud-ouest de 


Brême, et dans les régions de Bieffeld et de Munster 


BOMBARDEMENT 
de Singapour 


WASHINGTON, 24 février. — 
On annonce que de puissantes 
formations de  superforteresses 
alliées ont, aujourd'hui, bombar- 
dé Singapour. 


80.000 francs par tête 


1 


la queue chez le percepteur. 
déclenchent pas le printemps, 


donner cette m 
extraits de 


ces aur « Anglo-Sarons » 


curité de l'Empire ». 


que, la ruine individuelle, еіс... 


AURICE SCHUMANN souligne, ce matin, 
dans son éditorial, la façon dont les 
nations, Turquie ei autres qui sont res- 
tées neutres jusqu'ici, se pressent main- 

tenant pour entrer dans la guerre avant la date 

limite, exactement comme les particuliers font 

Les hirondelles ne 
mais elles Гат- 

noncent ; cette ruée des nations vers les Alliés 

igne évident de la victoire. 


perd 
, par la radio de Berii 
l'éditorial embarrassé qu'il publie 
dans la revue Das Reich. C'est une sériz d'avan- 

et, 
l'Angleterre. Goebbels répète en larmoyant que 
Hitler était prêt à accepter la suprématie та- 
ritime des Anglais et même à « garantir la sé- 
Aujourd'hui, 
refusé cette offre, les Alliés et les Français, по- 
tamment, vont connaître la révolution bolchevi- 


Pour ce qui est de la ruine dont nous serions 


ministère des 


pied, a fait 
des 


notamment, à 


pour avoi 


de Goebbels. Cette réponse est un chiffre. Le 
Finances 

que l'Allemagne a pris à la France, en quatre 

ans d'occupation, en argent et en produits, la 

somme de 858.000.000.000, soit, par tête 

çais, une moyenne de 80.000 francs. 


mçais vient d'établir 


de Fran- 


Saignés comme ils l'ont été par la bonne Alle- 
magne de Goebbels, les Français ont réussi mal- 
gré tout, de 1940 à 1944, à couvrir plus de 30 % 
de leurs dépenses effroyables par l'impôt. Ils ont 
payé 45 % en bons de la Défense de 1940 à 1943 
et 58 % en 1944. Cet effort surhumain а permis 
de contenir la marge des avances de la Banque 
à l'Etat dans une limite de 25 9, jusqu'à 1944 
où elles sont tombées à 10 

Que Goebbels se rassure donc ! 
français, qui a résisté comme il Га fait aux me- 
sures de guerre de l'Allemagne, attend sans in- 


CA 


Ce peuple 


uiétude la paix qui va sortir de ses efforts et 


menacés par la victoire alliée, nous avons aujour- 
d'hui une réponse nouvelle à cette vieille histoire 


ceux de ses amis. 


Philippe 


Une heure plus tard, Berlin 
signalait que de puissantes for- 
mations alliées зе 


dirigeaient vers l'est du Reich, 
après avoir franchi la frontière 
de la Hollande et bombardé au 

plusieurs villes indus- 


м d'assaut aériennes sur- 
volaient l'Allemagne du Sud- 
Quest. A midi, Dusseldorf et 


Osnabruck étaient, à leur tour, 


« liberators » 

Enfin, à 13 h. 15, on annon- 
çait que des nouvelles forma- 
tions alliées survolaient Dort- 
mund, Duisbourg, Rheine et 
Munster. 


UN MESSAGE 
du général de Gaulle 
au maréchal Staline 


Le général de Gaulle a adressé 
maréchal Stalin 


et dans 

Rouge 
jourd'hui sa fète. Je 
demande, si 


« C'est dans le combat 
l'Armée 


=“ 


MALGRE ABEL BONNARD 


les Allemands n'ont pu piller nos musées DE DIOUF Le cop 
Famechon le forgeron... A 
(Suite de la première раде) ранча к DA аш D à 
quai répondaient 'est Bonnard qui avait inserits, et 2 tablettes 
ачи, т оа я 5 gonna au muste do Fan de FA 
‘éloigner ров colec- ivrer l' « Agneau mystique ». 
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vers ls бо de l'occu- comme étant d'ori- que AL 
Pation, des côtes de la Méditer- allemande, lo célèbre tait des 
тапёе ou de l'Atlantique, Mais ‘er de Bâle », l'une ss au 
Pos conservateurs de Г] belles pièces ба provoquées 
méfaient aussi des et Pha Se coup de 
voulaient, autant que possible, de ров. remontant, 
9877 Тю ды ене gracieuseté | cette situation les fonctionnaires Je ве Lalanne, 
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йез сопвегуаёыгз de musée me- 00-де 4 эз outre ti gevol- 


пзе севине, : 3 
PAttila des musées |nacaient de démissionner au cas | coordination entre les différents | бек көннө, 
Controsrement 


où serait livré à I. 


Omar l'artiste! 


un | ministères, se déclare tout entière 
seul des objets confés 8 leur | d'accord avec de Comia Parisien qe 
Rey я garde. Bonnard et l'Allemagne | de 1а Libération pour participer enter ei 3 dors corps à сотре, premier round 
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fameux pré- | coupe réglée un grand nombre | que l'agriculture française est sveit-u "ёш 


gédent du « Retable de l'Agneau | бе collections particulières. De ce | prête à donner elle 9 

зиме », de Van Eyck, enlevé | Gé les pertes sont extrêmement | produit Les Pouvoirs. publics 
du musée de Pau et expédié | jourdes. Mais elles ne devraient | doivent être capables de l'ame- 
part des pas être irréparables. J. B. ner à Paris. 
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#3, FAUBOURG SAINT-HONORE 
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vent compromettre 
Bétraisertes eorement 


ainsi que les lentes, à sec. sams Ia- 
Vage par une méthode tréssetive pra- 
nuvelle. Demandez ё votre 


THEATRE de PARIS 
DIMANCHE 25 
DERNIERES de _ 

LA TENORE AVENTURIERE 


Mercredi 28 février, à 20 h. 15 | THEATRES 


M. Léon Voltero présentera cons | 


БОШ мом on taai мон, | MON BÉBÉ 


et 40 artistes Soirées 8 20 heures | pi pis rès 
Mctinées, 15 h., бт. lundi et jeudi. | Pièce Ge Ear anes Сор 


CE SOIR 
MOGADOR ‘2! «млн pocer МШШ 5 Үз 
= ARMONT Ne ы рн ыма: 
MAX REGNIER et FERNAND FABRE | RIS iuie ampie Rite Chaman 
E TISSOT Soir, 20 Һ 15 (souf тег.) та? dim. — Alelier, Agrippa. 
Раца а. ае CESE Métro ossuré PEREG e ый, Nord, On 


mande шп ménage. 


LA VIE DE CHATEAU” |а LANCRY те SrPutines, Pantoue, 
Rien Tee | FAUT MARIER Ё тте Pc 
SR RS т Pat" On Eygen 
ambigu. roland рйаїп| GRAND -PÈRE Ce pet Bonneur aa rirani: 
joue et présente ama GRAND-GUIGNOL шшш 
endrillon | атта 
Dim. 25 et 4 mors, 14 b. 30, 17 Tous les soirs à 20.30 (sf mardi) 
76-05 Mat.: Somedi_et Dimanche à 15 h. 


4, те de VEtoile. ETO.: 52-32 
Les Chonsoaniers et 


t. Dim. 
15 _isouf тага). 


Reflets noirs... 


déclaration provisoire avant le contre le temps 


rentraire 


— C-W. HERRING. 


E grosse 
sion au Ver d'Hiw. Baân | Besudouin et Chaiian 


g 
| 
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encontre 
Шаға 


tout s'il у а des côtes, je | 90 domain а Gargan 


је ве ressens absolument 


Et Aimar, qui tient un 
mogasin de cycles à 


‘des 


Couielle 
Tank, 
Orneti-Vouruter, 
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ctacles 


sorciere. — Bonaparte, Les Hauts de Hurievent 
'Camés, Blanche-Neige et les sept nains = 
César. L'Opéra de quat'sous. — Cinémende-O) 

La Giorieuse aventure = 


Ermitage, Carmen. — Français, La Vieille Fille. 
= Gañé-Clichy, Une nuit à l'Opéra — Gaumont- 
Palace, Les Hauts de Hurlevent — Gaumont. 
Théâtre, Florence est folle. — La Fayette, Fio- 
rence est folle. — La Royale, La Glorieuse aven- 
ture. — Le Sèvres, Miss Barret. — Lerd-Byron, 
Le Défunt récalcitrant. — Madeleine, La Vie de 
— Marbeuf, La Vie de bohème. — Mari- 
arandole. —' Max-Linder, L'Arc en ciel 
Quasimodo. — Napoléon, Eve 

a commencé. — Normandie, Air Force. — Pagode, 


La Jeunesse de Tom Edison (v.0.). — Paramount, 
Voyages de 

Hauts de Hurievent, 

Carmen (Viv. 

Veillée d'amour. — Secrétan, Elle et Lui. 


Studio Bertrand, Voyageur sans bagage. — 
die 23, Та Chevauchés fantastique — Triomphe, 
моге sur le nuit. 


CIRQUES аста, лаага, 
MUSIC-HALLS 7 = kimama ratioa 


russe — Bobine, Ch. Tre- 
Paris — Сыйы 


les résultats, Lyon doit 
voincre Nimes pour con- 
server ses chances, той... 
Quont à Marseille, eme 


La Rod Star sons Broun 
est loin d'avoir gagné 
Rennes, et be pius ей 


« Le Cirque de Paris » 
AUJOURD'HUI A 15 h. 
EXCEPTIONNELLEMENT 
et pour 14 jours 
Ше gagnant de La 11e demi-finale] 
(бы championnat de јаса 


AIMÉ 


BARELLI 


et зоп orchestre 
20 h, 30 в. 

г lund., jeud., 
Та n. 20 et 17 b. 


PLEYEL, Merc. 28 février, à 20 b. 15 
ur Ча première fois, RECIT. 


CHARLES TRENET 


(Rêve е! fantaisie) 


Salle Pleyel, 25 fév 
à 14 ъ. 15, SWING 45, 
en chant et en danse, 
ex-prisonniers de Е 
mes. Barelli, 1. Chawliae, 
jango Reinhardt, J. Melian, С 
Lewis, F. Mari 


DE PARIS 
La nouvelle Grande Revue 
CHARMING PARIS 


Tous les soirs 20 b. 
M Mot. dimonche et lundi 15 à Ш 


